A Alfred Tattet

Qu'l ect doux détre au monde, et quel bien que la vie !
Tu le dicais ce coir par un beau jour d€té.
Tu le dicaie, ami, dang un cite enchanté

Sur le plug vert coteau de ta forét chérie.

Nog¢ chevaux, au coleil, foulnient lherbe fleurie :
Et moi, cilencieux, courant a ton céte,
Je laiccaic au hacard flotter ma réverie ;

Maic dane le fond du coeur je me cuic répete :
Oui, la vie ect un bien, la joie ect une ivresce ;
Il ect doux den ucer cane crainte et cang coucic ;

I/ ect doux de féter lec dieux de la jeunecce,

De couronner de fleurc con verre et ca maitrecce,



Davoir véeu trente ang comme Dieu [a permis,

Et, ¢f jeunee encor, détre de vieux amic.
J

Bury, le 10 aodt 15385.

Alfred de Muccet (1810-185%)



